
Communiqué d'ETA au peuple basque

Voilà 40 ans que l'Etat espagnol a  exécuté nos camarades Jon Paredes Manot,  "Txiki",  et  Angel  Otaegi  
Etxeberria, en même temps que les militants révolutionnaires du FRAP José Humberto Baena, Ramon Garcia  
Sanz et José Luis Sanchez Bravo. Depuis, on célèbre Gudari eguna le 27 septembre. Depuis, ce jour-là, nous 
rendons hommage aux camarades perdus en route, avec tendresse et admiration. Comme l'avait écrit Txiki, 
car ils sont souffle de liberté.

Le franquisme a fni comme il avait commencé, dans la violence extrême, avec une volonté, en exécutant Txiki  
et Otaegi, de faire passer un message à la résistance basque : à l'avenir l'Etat espagnol ne laissera pas la  
société basque,  le  Pays Basque,  construire  son chemin dans la paix.  Et  c'est  ainsi  depuis  la  réforme du 
franquisme, depuis la Constitution de 1978.

Aujourd'hui encore, les autorités espagnoles poursuivent cette voie. Le Gouvernement du PP prétend envoyer  
le même message aux Basques en cette fn de législature : il n'y aura pas de solution juste et démocratique, 
seulement l'imposition du projet de l'Espagne. Ainsi, par l'opération réalisée à Baigorri contre ETA et, en même 
temps, contre les personnes qui souhaitent aider le processus de résolution, il a voulu exalter la voie policière  
et, encore une fois, montrer son arrogance absolue.

Par conséquent, ETA, organisation socialiste révolutionnaire de libération nationale, veut transmettre au Pays 
Basque et à tous ceux et celles qui sont engagés en faveur de la voie de résolution, la lecture suivante :

1. Les opérations de police des derniers mois ont pour objectif de porter atteinte aux piliers dont a  
besoin le processus de résolution. L'hypothèse même d'une solution effraie ceux qui n'ont pas de 
proposition juste à offrir au peuple basque. Ils s'enferment dans l'imposition et l'absence de solution 
parce qu'ils craignent la volonté populaire. Si les conséquences du conflit étaient en voie de résolution 
et l'avenir du Pays Basque se trouvait au centre du débat politique, qu'est-ce qu'ils auraient à dire, à  
offrir ? Pas grand chose, mis à part un modèle d'état dépassé, rongé par la corruption, l'atteinte des 
droits et la domination. Nous avons l'illustration de cet échec historique en Catalogne.

2. Malgré les  offensives,  et  parce que le  Pays Basque doit  poursuivre sa route,  ETA maintient  son 
engagement quant à la création de nouveaux scénarios. Il semblerait que le Gouvernement espagnol,  
avec l'aide du Gouvernement français,  souhaite contraindre ETA à plier.  Mais,  en réalité, dans les 
décisions qu'ETA a prises jusqu'à présent et qu'elle prendra à l'avenir, il l'a "contraint" à autre chose : 
le désir et la volonté d'avancer dans le processus de libération. Au regard des actes répressifs et  
provocateurs des deux Etats, on aurait pu croire que les décisions seraient d'une autre teneur. Ce 
n'est  pas  le  cas.  Comme nous  l'avons  manifesté  à  plusieurs  reprises,  il  est  temps de  renforcer  
activement le cycle politique qui a pour objectif la libération du Pays Basque, et de cumuler les forces 
autour d'un projet nouveau pour le futur. ETA permettra que ce déf soit abordé dans les meilleures  
conditions possibles.

3. C'est la raison pour laquelle ETA veut faire savoir aux agents internationaux qu'il maintient tous ses 
engagements et qu'il a la capacité suffsante pour les concrétiser, même si elle doit tout de même 
alerter de la gravité des attaques que le processus de résolution est en train de vivre ; entre autres 
parce que les  Etats remettent en cause le  modèle ordonné pour  la  destruction des armes et  le 
démantèlement de l'arsenal.

4. La façon de faire du Gouvernement français interpelle, totalement alignée sur la position irresponsable 
de  Madrid.  Il  est  incroyable  qu'il  adhère  à  des actions  qui  prennent  le  risque que des  armes et  
arsenaux restent hors de contrôle.



5. Heureusement, certains ont fait preuve de responsabilité et d'engagement pour mettre en place les 
bases et outils nécessaires pour mener jusqu'au bout cet effort pour la paix.  ETA veut souligner 
l'apport généreux des citoyens réalisé durant toutes ces années pour aider cet effort.

6. Dans tous les cas, ETA, qui a effectué une grande partie de son parcours, est parfaitement conscient  
du déf à venir pour le Pays Basque : celui d'impulser le processus politique et populaire qui conduira à  
la  constitution  de  l'Etat  Basque.  Un  déf  pour  lequel  les  indépendantistes  de  gauche  ont  une 
contribution déterminante à faire, avec confance, unité et audace.

GORA EUSKAL HERRIA ASKATUTA!    GORA EUSKAL HERRIA SOZIALISTA!
JO TA KE INDEPENDENTZIA ETA SOZIALISMOA LORTU ARTE!

Au Pays Basque, le 27  septembre 2015

Euskadi Ta Askatasuna
E.T.A.


